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Verdun – Place de la Roche
Opération préventive de diagnostic (2016)
Laurent Vermard
1 En amont d’un projet d’aménagement d’un parking,  la  mairie de Verdun a fait  une
demande volontaire de diagnostic auprès du service régional de l’archéologie.  Cette
opération a porté sur une superficie de 15 260 m2.
2 18 tranchées ont été pratiquées dans l’emprise du diagnostic pour un taux d’ouverture
de 9,5 % de la surface accessible. Dans l’emprise diagnostiquée, seules deux couches se
retrouvent  dans  l’ensemble  des  sondages  sans  variabilité.  Il  s’agit  du niveau de  sol
actuel constitué par la terre végétale et d’une couche d’environ 0,10 m de fragments de
calcaire qui correspondent au sol construit pour aménager la place de la Roche à partir
de 1780. La construction de cette place a nécessité l’apport d’une grande quantité de
matériaux  pour  niveler  et  agrandir  la  place  vers  le  sud  et  le  sud-est.  Concernant
l’Époque moderne, il  a été possible d’observer le mur d’escarpe de la demi-lune qui
protège l’entrée de la Citadelle à partir de vers 1630. Elle était délimitée par un fossé de
10 m de largeur et 4 m de profondeur au-devant duquel était aménagé un glacis.
3 La construction de cette demi-lune a nécessité la destruction du quartier médiéval et
l’arasement de cette zone. De ce quartier médiéval, daté du XIIe-XIIIe s. à la fin du XVIe s.,
il a été donné de retrouver plusieurs murs de bâtiments, ainsi que plusieurs puits et
caves. Certaines voutes de ces caves semblent ne pas avoir été détruites complètement
et être encore en place.
4 Pour la  période qui  s’étend du haut Moyen Âge au XIIe s.,  plusieurs couches ont été
observées  dans  les  différents  sondages,  ainsi  que  deux  fonds  de  cabane,  des
constructions en pierres et peut-être une sépulture en coffre. En raison du nivellement
du terrain pour aménager le glacis devant le fossé de la demi-lune, le haut Moyen Âge
apparaît  très  haut,  entre  0,10  et  0,30 m  sous  le  niveau  de  circulation  actuel  dans
certains sondages. La présence d’ossements humains dans le remblai de l’extrémité sud
et sud-est de l’esplanade confirme la présence et la destruction de sépultures lors des
aménagements successifs du secteur.
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5 L’Antiquité  est  marquée  par  l’exploitation  en  carrière,  probablement  du  calcaire,
jusqu’au Haut-Empire, puis ensuite par le développement d’une occupation domestique
ou artisanale. Cette occupation se signale par la découverte de niveaux d’occupation
contenant  de  nombreux  artefacts  de  cette  époque  ainsi  que  des  constructions  en
pierres. Parmi le mobilier ramassé, il faut noter la présence de nombreuses scories et
loupe de fer signalant l’existence de l’activité de métallurgie. Un fragment de creuset a
également été découvert dans un sondage mais, dans son cas, le contexte antique n’est
pas attesté.
6 Enfin, notons que l’absence d’occupation antérieure à l’Époque gallo-romaine, s’il y en
avait dans ce secteur, peut trouver une explication dans l’exploitation du calcaire qui a
pu détruire les éventuelles preuves.
7 En plus de la topographie historique du site, l’un des autres intérêts majeurs de ce site
est  d’avoir  permis d’identifier  l’exploitation à grande échelle  de la  roche calcaire à
l’Époque gallo-romaine suivant plusieurs fronts de taille probablement en aire ouverte
mais également en sous terrain avec la création de galeries de mine et de piliers. Cette
découverte  ouvre  la  voie  à  de  nouvelles  réflexions  notamment  sur  la  topographie
urbaine mais également sur le rayonnement du commerce de ce calcaire. Était-il utilisé
uniquement dans les édifices verdunois ? Il serait alors intéressant de déterminer le
facies pétrographique du calcaire de la roche à titre comparatif.
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